
 

Le 7 mars, journée d'accueil ré-

gional, était une grande première 

pour notre EAD.  

Après quelques mots du Père évêque 

puis du maire de Belfort, nous étions 

120 personnes (dont plus de la moitié du 

diocèse) à participer à la table ronde. S'y 

succédaient les membres d'associations 

de l'aire urbaine pour la promotion du 

droit des femmes : Solidarité Femmes 

contre les violences conjugales, la Ligue 

des Droits de l'Homme pour le droit des 

femmes migrantes et l'ACF (Action Ca-

tholique des Femmes) sur le droit des 

femmes en politique.  

Par leurs témoignages, les partenaires 

(Carmen du Pérou, Elbeiga de Maurita-

nie et  Pisey du Cambodge) nous ont 

permis de faire un parallèle entre ce qui 

est vécu ici et la réalité de leurs pays en 

matière de droit des femmes.  

"Chez nous il n'y a pas de système de 

retraite. J'ai été contrainte d'arrêter mes 

études pour travailler dans une usine 

textile, afin de subvenir aux besoins de 

mes parents âgés. Les conditions de 

travail y sont très difficiles et les salaires 

très bas. On a lutté et obtenu une aug-

mentation de 50 % du salaire minimum 

dans le textile, mais cela reste insuffi-

sant pour vivre. Dans le textile il y a 

99 % de travailleuses, mais même dans 

les syndicats ouvriers, ce sont les hom-

mes qui en sont les dirigeants. » a dé-

claré Pisey, travailleuse du textile au 

Cambodge. 

Carmen, agronome péruvienne, fait le 

constat de la situation chez elle : "Les 

hommes veulent des salaires beaucoup 

plus élevés que ceux des femmes au 

prétexte qu'ils portent les sacs de pom-

mes de terre natives, alors que nous 

récoltons les pommes de terre ensemble 

et que c'est nous les femmes qui sépa-

rons les patates pour les semences de 

celles pour la commercialisation et qui 

ensuite les vendons. Certains hommes 

reconnaissent notre réel savoir faire, 

mais il a fallu beaucoup de persuasion 

pour en arriver là". 

Elbeiga présente son action au sein de 

Mauritanie 2000 pour la valorisation des 

rebuts de la pêche : les poissons sont 

salés, séchés puis commercialisés. Cet-

te activité de transformation des res-

sources halieutiques assure aux fem-

mes une rémunération leur permettant 

de vivre dans cette région déshéritée. 

C'est "Femmes d'ici et d'ailleurs" de 

Montbéliard  qui a pris en charge le re-

pas du midi, cuisiné et servi par les 

membres de l'association. L'an passé, 

ces mêmes femmes étaient parties ren-

contrer chez elle la partenaire bosnienne 

accueillie sur l'aire urbaine pendant le 

carême 2013. 

Une belle journée de solidarité où 

"l'égalité femmes/hommes : clé du déve-

loppement ici et là-bas" a été brillam-

ment illustrée, défendue et revendiquée. 

  Equipe diocésaine 90 
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LE FORUM SOCIAL MONDIAL à TUNIS 2015… On y était 

Pourquoi étiez-vous au FSM ? 

La délégation régionale du CCFD- Terre 

Solidaire nous a proposé de vivre ce 

Forum comme une formation militante, 

pour rapporter des restitutions et des 

propositions dans nos réseaux...Trente 

personnes composaient l'équipe CCFD 

Terre Solidaire à Tunis : bénévoles, 

salariés et partenaires : belle occasion 

de mieux connaître leurs combats. 

Le Forum a eu lieu quelques jours 

après l'attentat du Bardo, quelle était 

l'ambiance ? 

Tous les Tunisiens que nous avons ren-

contrés nous ont dit être très touchés 

par notre présence « Dites autour de 

vous que la Tunisie, c'est bien et sans 

danger ! », et de fait nous nous sentions 

en sécurité et n'avons rencontré que des 

gens serviables et accueillants. La chute 

du tourisme, l'un des piliers économi-

ques du pays, serait une catastrophe ! 

Malgré l'attentat, les 45 organisations 

françaises, membres du Centre de Re-

cherche et d’Information pour le Déve-

loppement (CRID), ont toutes maintenu 

leur participation au Forum. Pour nous, 

c'était la seule réponse pour dire non à 

la violence, pour dire oui à la justice et à 

la dignité de toute personne. Car d'évi-

dence, l'attentat ciblait la démocratie.  

Pourquoi le choix de Tunis ? 

Le FSM 2013, qui s'est aussi tenu à 

Tunis, a appuyé la société civile dans la 

construction de la démocratie, aujour-

d'hui en place. L'édition 2015 soutient la 

transition sociale vers une économie 

respectueuse des droits humains ; deux 

partenaires du CCFD Terre Solidaire y 

tiennent un rôle actif : le Forum Tunisien 

pour les droits économiques et sociaux 

(FTDES) - organisateur majeur du FSM 

- et l’Observatoire Tunisien de l’Écono-

mie (OTE). Les rencontrer en amont du 

voyage d'immersion en Tunisie cet été, 

a permis de mieux préparer ce voyage. 

Qu'est-ce que le Forum Social Mon-

dial? 

Ce fut cinq jours de rencontres : 48 600 

participants, issus de 119 pays et près 

de 1100 ateliers tenus par des représen-

tants de mouvements sociaux, de syndi-

cats, d'ONG. 

Le FSM, depuis sa création en 2001 à 
Porto Alegre, est ce lieu privilégié où se 
décident les combats pacifiques qui lient 
les peuples du monde, tels que 

 Accès à la terre et sécurité alimentai-
re,  

    Droits humains, en particulier des 
femmes, dans les entreprises mondiali-
sées, 

 Justice fiscale, dette, développe-
ment, 

 Changement climatique,  

 Liberté de migrer. 
 

Qu'avez-vous retenu ? 

Maryse : impliquée dans le réseau thé-

matique sur la Responsabilité Sociale 

des Entreprises , j'ai été impressionnée 

par les témoignages directs d’ouvrières 

des entreprises du textile dans la région 

de Monastir : travail temporaire, travail 

non déclaré ou sous-déclaré, absence 

de prestation sociale ; en 2011, des 

entreprises ont fermé laissant des coti-

sations sociales impayées et les ouvriè-

res sans ressources, ni indemnités. 

Dans mon engagement pour la RSE, j'ai 

en mémoire les visages et les mots de 

ces femmes courageuses et détermi-

nées. 

Quel message transmettre ? 

Maëlle : Face à tant d'injustices 

humaines et environnementales 

profondes dues à la recherche 

du profit économique d'une mi-

norité, il est impératif d'être un 

contre-pouvoir et de participer à 

construire un monde où droits et 

dignité sont respectés. Les per-

sonnes engagées et ancrées 

dans les réalités socio-

économiques,  r iches de 

connaissances et de modes 

d'action pertinents nous mon-

trent la voie. Exercer sa citoyen-

neté c'est ouvrir les yeux, pren-

dre ses responsabilités, se for-

mer pour agir collectivement !  

http://blog.ccfd-

terresolidaire.org/fsmtunis2015/ 

Maëlle Colmagne  

Maryse Fischer  
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CHANTE TA PLANETE 

Pour la troisième année consécutive le CCFD-Terre Solidaire a organisé le concours Chante ta Planète sur la 

France entière avec pour parrain cette année le groupe Maltosh.  

Nous étions déjà très fières de savoir que cinq équipes de Bourgogne et de Franche-Comté participaient au 
concours de chant mais la fierté régionale était d’autant plus grande lorsque nous avons appris après délibé-
ration du jury que sur ces cinq équipes deux étaient lauréates du concours ! 
 
L’équipe MRJC de Champagnole remporte le « prix environnement » avec sa chanson Réveille-toi ! Grâce à 
leur chanson les jeunes de l’équipe gagnent un accompagnement professionnel pour réaliser une vidéo sur la 
justice environnementale dans leur région. Les lauréates vont écrire le scénario et réaliser et monter une vidéo sur la justice 
environnementale sur leur territoire jurassien. Cette vidéo sera diffusée au niveau du CCFD Terre Solidaire National dans le 

cadre de la mobilisation pour la COP 21. Les jeunes aussi ont une parole sur l’environnement ! 
Quant à l’équipe de l’aumônerie de Sens, elle a été nommée « coup de cœur » du jury avec sa chanson 
On est tous réfugiés, chanson engagée sur le thème des migrations que le jury n’a pas pu laisser sans 

prix. Ils ont rendez-vous à Paris pour un week-end sur la thématique des migrations avec entre autres au 
programme : visite du magazine Okapi, visite de l’Institut du Monde Arabe ou encore visite du musée de 

l’immigration. 
 

Comme chaque année les lycéens lauréats du concours gagnent un voyage à la rencontre de partenaires 
dans les pays du Sud, cette année ils partiront à Rome et Lampedusa pour travailler sur la thématique des 

migrations. 
 

Bravo à tous les jeunes qui ont participé à ce concours et bravo à toutes les personnes qui ont rendu ce concours 
possible grâce à leur investissement.  

 

             

 Vous trouverez toutes les infos et d’au-

tres actualités sur notre blog régional:  

http://blog.ccfd-terresolidaire.org/bfc/  

 

BOUGE TA PLANETE à CHALON SUR SAONE 

Le 12 avril dernier, dans les quar-
tiers Nord de Chalon sur Saône ; 
une centaine de personnes a fêté la 
solidarité par un après-midi de par-
tage. 
Comme depuis de nombreuses années, 

l’Aumônerie de l’Enseignement Public, 

le CCFD-Terre Solidaire, le Secours 

Catholique, la JOC et quelques parois-

ses de Chalon ont  organisé collégiale-

ment un « Bouge ta planète », composé 

d’ateliers et d’animations pour les 6-15 

ans et les adultes afin de sensibiliser à 

la solidarité internationale. 

Cette année, à la suite des événements 

tragiques de janvier en France et ce qui 

se passe partout dans le monde actuel-

lement, l’animation s’est axée sur 

« Vivre ensemble, c’est facile ! ». 

En croyant que c’est possible malgré 

nos différences d’origine, de culture ou 

de religion, l’après-midi a été pensée 

pour que les jeunes et les adultes ne 

s’arrêtent pas aux discours de rejet 

mais découvrent que chacun dans sa 

différence peut apporter des richesses 

aux autres : apprendre à se connaitre 

simplement, en dansant, jouant, mimant 

ensemble… 

Le succès de ce temps fort a été, entre 

autres, la présence de jeunes du quar-

tier, qui ne sont d’ordinaire pas en lien 

avec l’Eglise. Nombre d’entre eux, de 

confession musul-

mane, sont venus 

en voisin, pour 

occuper leur di-

manche et jouer. 

Il avait été prévu 

des jeux autour 

des religions, afin 

que chacun puis-

sent soit décou-

vrir, soit exprimer 

ce qu’il vit déjà.  

Enfin la simplicité 

des jeux comme 

le chamboule 

tout, les petits chevaux, "Bonjour Ro-

bert ", ou la conception collective d’une 

fresque ont permis de vivre l’accueil de 

l’autre de manière très spontanée, sans 

préjugés en toile de fond. 

  Gabrielle Carni JOC 71 
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DATE EVENEMENT LIEU 

13—14 juin Session régionale Châtel 39 

10—25 août Immersion 1ère partie Tunisie 

16 oct—2 nov Immersion 2 ème partie Cambodge 

   

22 MARS JOURNEE D’ECHANGE 

Après deux semaines intensives 
dans les diocèses, nos trois 
partenaires ont terminé leur séjour 
en Bourgogne et Franche-Comté par 
une journée de travail avec une 
trentaine de personnes du CCFD-
Terre Solidaire. 

La journée commence avec un jeu où 

les participants se positionnent en 

accord ou désaccord avec des 

affirmations sur la thématique de 

l’égalité femmes-hommes. Dès le matin 

les débats étaient animés ! 

Des ateliers ont été formés pour 

discuter de nos expériences 

personnelles bonnes ou mauvaises sur 

l’égalité femmes-hommes. Ce sujet peut 

paraître compliqué à aborder, mais 

après réflexion on se rend compte qu’on 

a tous, homme ou femme, été un jour 

confronté à cette problématique. "Les 

stéréotypes féminins et masculins"  sont 

toujours prégnants dans la société, par 

exemple, la voiture est une histoire 

d’hommes ! Néanmoins on se rend 

compte  que les choses changent, il y a 

de plus en plus d’équipes de sport 

féminines, la législation change, et les 

femmes ont le droit de travailler sans 

l’accord de leur mari ! Le combat est-il 

gagné partout pour 

autant ? 

Carmen, Elbeiga et 

Pisey ont essayé de 

nous exposer ce que signifie être 

femme au Pérou, en Mauritanie et au 

Cambodge. Chacun a pu ressentir 

l’impact culturel sur la condition de la 

femme et de l’homme selon les pays. 

Quelques chiffres sur l’égalité femmes-

hommes et en particulier la condition de 

la femme aujourd’hui dans le monde.  

Ainsi nous apprenons que 70% des 

personnes vivant dans l’extrême 

pauvreté dans le monde sont des 

femmes ou encore que les femmes 

représentent 80% des travailleurs 

pauvres. De quoi faire réfléchir ! Et en 

France ? Les femmes représentent 80 

% des familles monoparentales, des 

salariés à temps partiel et des 

travailleurs précaires… 

Après ces statistiques il semblait 

intéressant pour nous de pouvoir avoir 

un regard extérieur sur cette situation 

en France, qui pour certains est jugée 

inadmissible ou pour d’autre pas si 

grave… 

Elbeiga a été marquée par sa rencontre 

avec une association qui lutte contre les 

violences faites aux femmes, ne 

pensant pas qu’autant de femmes y 

étaient confrontées. Pisey a quant à elle 

remarqué une certaine liberté chez les 

femmes par exemple pour la 

consommation d’alcool ou de cigarettes 

qui sont des choses très mal vues pour 

elles au Cambodge. 

Tout le monde a partagé son 

étonnement sur la difficulté de parler de 

la question de genre en France. 

L’égalité femmes-hommes restera-t-elle 

une question taboue après cette 

journée ? 

Comment continuer à travailler cette 

question ensemble ? Les deux voyages 

d’immersion en Tunisie et au 

Cambodge permettront d’avoir un 

regard croisé. Mais avant de savoir 

comment travailler ensemble sur cette 

question nos partenaires nous ont 

invités à nous mobiliser ici chez nous. 

Beaucoup d’associations agissent en 

France, notamment dans la région, 

pourquoi ne pas travailler avec elles ? 

 

  Tamara PERRICHET 
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Mention CNIL :  

En application de la loi n° 78-17 du 6 janvier 1978, relative à l'Informatique, aux fichiers et aux 

libertés, vous disposez d'un droit d’opposition, interrogation, d’accès et de rectification des 

données à caractère personnel vous concernant. Vous pouvez exercer ces droits en écrivant au 

CCFD-Terre Solidaire, 4 rue Jean Lantier, 75001 Paris 

Equipe de rédaction :  

Marie-Anne Chalumeaux, Jocelyne Duraffourg, Tamara Perrichet, Chantal Royen.  

 

Pour nous contacter :   

f.hollecker@ccfd-terresolidaire.org ou c.royen@ccfd-terresolidaire.org 

mailto:c.danguin@ccfd-terresolidaire.org
mailto:c.royen@ccfd-terresolidaire.org

